
„ «.^ AVIS IMPORTANT
^'" ° Aux Eleâeurs Canadiens:

EPUI8 trois jours vous voyez une chofe notJvelle pour vous—*»

Vous avez reçu des complimens, des vifites et des invitations

qui toutes ont tendu à tirer vos voix—j'entends dire que plu-

sieurs d'entre vous ont témoigné leur chagrin de ce qu'il ne s*é-

tolt pas encore préfenté de Candidats Canadiens, que vous auriez cté charmé

d'en voir, Vous en voyez atyourd'hui, la précipitation ne doit pas fixer vos

regards, ni furprendre vos choix—lU'autres, me dit-on, ont engagé leurs

voix, delà ilsfe croient engagés—-Corn^me nous Canadiens, enfants du pays,

rie fommes pas habitués à cette nouvelle forme, il eftnéceflairt; denousdis-

fuader de cette erreur-^Vos voix font votre précieufe propriété qui ne peut

s'évaluer que par le vrai et folideméittede ceux de vos concitoyens et com-
patriotes qui doivent vous repréfenterip-Que vos ptétendues promefles ne vous

inquiettent pas—Elles ne peuvent vçus lier—^attendez au dernier moment.

C*eft à lors que vous connoitrez tout les prétendants—C'eft alors que vous

montrerez votre patriotifme en faifaat choix de ceux de vos concitoyens et

compatriotes auxquels vous connoitrez le plus de mérite^ qui joindront au

mérite Tamour de l'intérêt public et des propriétés réelles. Je fuis moi-même

un des Candidats, et je ne demanddpas un autre jugement. .

QUEBEC, 15 NÎai, 1794.

Un Citoyen çj^ Québec^
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